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Malgré le confinement, les frontières fermées et la pandémie à l’extérieur, malgré les conditions sanitaires dé-
sastreuses et les retenus qui tombent malades, la prison pour étrangers de Vincennes continue d’enfermer des 
personnes qui n’ont pas les “bon papiers”. Depuis plusieurs semaines, les prisonniers sont transférés d’un 
bâtiment à un autre comme s’ils étaient des objets, ils sont mis en isolement pendant des jours et des jours si 
les flics suspectent qu’ils soient malades, mais ces derniers refusent d’hospitaliser les gens sauf s’ils sont vrai-
ment au bout de leur vie. Jeudi 23 Avril au soir, lorsqu’un groupe de solidaires et d’ennemi.e.s des frontières 
est passé à l’extérieur de la prison, et les prisonniers ont répondu avec force de manière collective.

Un autre retenu s’exprime ensuite :

 Hier il y a eu des feux d’artifice dehors, les policiers ils se sont énervés, ils 
aiment pas les trucs comme ça. Ils sont venus pour essayer d’emmener des 
gens à l’isolement, on les a pas laissé faire. On a crié pendant les feux d’arti-
fice, alors ils demandaient « pourquoi vous criez ? ». Ils voulaient mettre 2 
personnes à l’isolement « pourquoi tu cries, pourquoi tu tires la chaise ? » 
Nous on criait pour se soulager, et parce qu’on a vu les feux d’artifices. Fina-
lement ils ont emmené personne à l’isolement parce qu’on a refusé, après ça 
s’est calmé.
    La violence c’est sur tout le monde, pas que hier. Parfois ils descendent des 
gens au coffre parce que là bas il y a pas de caméra et ils tabassent les gens. 
Une personne a 3 certificats médicaux parce qu’il a été tabassé.

«

«    Hier on a commencé à crier, les flics sont venus, ils ont parlé méchamment, ils 
nous ont poussé, ils nous ont provoqué. Ils ont dit « on va vous ramener à l’isole-
ment, on vous a vu crié à la caméra, c’est interdit ». Du coup on a refusé, un policier 
m’a poussé pas mal de fois avec des insultes. C’était pour nous provoquer.
    Puis le chef est venu, tout le monde a dit « nous on a rien fait ». Tout ça ça a duré 
20mn. A la fin ils ont emmené personne. A cause de ça ils ont pas ouvert le distri-
buteur.
    On est 13 personnes dans le bâtiment 2A, et il y a 3 personnes contaminées avec 
test positif. Elles sont ici dans le CRA, dans le 2B, en isolement, alors qu’elles de-
vraient être à l’hôpital. (...)
    C’est n’importe quoi ce qui se passe. Nous on cherche pas que la liberté, on 
cherche la santé aussi. On va mourir pour rien. Un animal malade ici vous le rame-
nez à l’hôpital, mais nous les êtres humains on nous laisse là. On est ici parce qu’on 
n’a pas de papiers, mais on a le droit de vivre quand même non ? On dit que la 
France elle respecte les droits de l’homme mais ici elle respecte rien du tout. C’est 
de l’hypocrisie, c’est pas humain.”

Comme d’habitude, les flics montrent tout leur mépris envers les prisonniers.
Comme d’habitude, la réponse à la hogra et à la violence de l’état c’est la solidarité et la lutte.
Ne laissons pas les prisonniers-ères isolé.e.s, soutenons leurs luttes !
Liberté pour tou.te.s et abolition des CRA maintenant !


